SÉCURITÉ

Philosophie du groupe
Compte tenu des longues heures que vous allez passer au laboratoire, il est indispensable, pour votre bien-être, de cultiver dans cet endroit des relations harmonieuses et sécuritaires. Idéalement, un laboratoire devrait rester un lieu de travail informel et convivial, où il ne serait pas nécessaire d’appliquer des règlements superflus ni de monter constamment la garde vos collègues. Or, dans la pratique, il faut se doter de lignes directrices claires en matière de sécurité et de propreté au laboratoire afin de créer les conditions favorables pour atteindre tous vos objectifs de recherche. Les consignes suivantes ont été élaborées à partir d’incidents antérieurs, de notions de chimie de base et d’une bonne dose de bon sens. Loin d’être exhaustives (certaines vous sembleront évidentes ou, à l’inverse, draconiennes), elles vous donnent néanmoins un aperçu des bonnes mesures à prendre au jour le jour afin de vous protéger, de protéger vos collègues et de minimiser les dangers, les dégâts et les querelles. Aucun comportement inconsidéré, ni infraction à ces règles ne sera toléré; vous ne devriez jamais vous fier uniquement à vos pairs pour prendre les affaires en main ou vous dégager de vos tâches simplement sous prétexte que vous êtes trop occupé. La productivité est, certes, importante pour la réussite de vos études, mais elle ne devrait pas être atteinte en oubliant l’existence des autres autour de vous. De toute évidence, un étudiant prévenant et responsable, qui est familier avec la recherche en laboratoire ainsi que ses équipements et qui est mené par l’instinct de conservation et de bienséance aura peu de peine à les respecter. 
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	Citation ABC : « Si un chercheur de votre laboratoire refuse de respecter les règles en vigueur malgré vos tentatives de discussion, il est de votre devoir de m’avertir, et je prendrai les mesures nécessaires pour rétablir la situation. Je finis toujours par tout savoir ! Ce n’est pas parce que je ne fais pas de contrôles journaliers dans les laboratoires que je ne me soucie pas de votre sécurité. »


Formation du personnel

Tout chercheur nouvellement inscrit à l’Université de Montréal doit obligatoirement avoir suivi avec succès la formation sur la sécurité en laboratoire offerte par la Division santé et sécurité au travail de la Direction de la prévention et de la sécurité (DPS-SST). Cette formation a lieu au début de chaque trimestre (automne, hiver et été) et a pour but d’expliquer les principales règles de sécurité et les procédures d’urgence en vigueur avant de manipuler des équipements ou des matières dangereuses. Vous devez aussi signer le document d’entente en matière de santé et sécurité au travail qui est téléchargeable sur le site du Département (section « ressources ») puis le remettre à votre superviseur pour fins d’archivage. 

Consignes générales en matière de sécurité et de propreté

EN CAS D’ACCIDENT

Vous devez aviser le Professeur Charette de tout accident le plus vite possible, aussi minime soit-il (contact avec des produits chimiques, coupures, inhalation de vapeurs, explosion, feu, dégât matériel, ou autre). Vous devez également aviser un autre collègue, de préférence le responsable SST, pour vous assurer de la bonne marche à suivre. Il est impératif de rétablir l’ordre immédiatement. Il ne faut surtout pas chercher à camoufler certaines bêtises, car les répercussions pourraient être désastreuses.
Protection personnelle

L’Université de Montréal est responsable, aux yeux de la loi, de la santé et de la sécurité de ses employés et étudiants. En retour, chaque chercheur a l’obligation de prendre toutes les précautions nécessaires pour se protéger au laboratoire, car les dangers potentiels y sont permanents et multiples: risques de toxicité, de feu, d’explosion, de brûlure, de lésion des tissus, d’asphyxie, voire même de dommages génétiques en cas de protection inadéquate.

· Vous devez obligatoirement porter des lunettes de sécurité en tout temps au laboratoire, incluant la salle de la boîte à gants et la salle de distillation (une seule paire vous est fournie au départ). Le port de lentilles cornéennes sous les lunettes est permis, mais est déconseillé si vous manipulez des produits chimiques volatils;

· Vous devez obligatoirement porter un sarrau 100% coton ou ignifuge lors de vos manipulations, car il protège vos habits et votre peau contre les éclaboussures de produits chimiques. Un seul vous est prêté au départ, et vous devez en prendre soin et le laver régulièrement. Par contre, aucun sarrau n’est autorisé dans la salle de réunion ou la salle de café (car le tissu est imbibé de produits chimiques);
· Le port du voile est autorisé au laboratoire à condition qu’il soit aussi 100% coton et bien caché sous le sarrau pour qu’aucune partie de tissu excédentaire ne puisse accrocher quelque part; 

· Vous devez toujours porter des gants appropriés lorsque vous manipulez des produits chimiques. Au préalable, vérifiez toujours si votre paire est de bonne qualité et qu’elle ne présente aucune perforation ou déchirure apparentes; 

· Vos cheveux longs doivent être attachés lorsque vous effectuez une réaction, de sorte qu’ils ne viennent pas en contact avec les réactifs par mégarde; Vos bijoux longs et pendants doivent aussi être retirés avant toute manipulation;

· Les ongles longs ne sont pas recommandés pour manipuler au laboratoire, car vous risquez d’avoir moins de contrôle avec vos mains;

· Seules les chaussures fermées aux deux bouts et à talon plat sont autorisées au laboratoire (pas de sandales en été). Les chaussures de sports sont préconisées, car elles ont une semelle antidérapante; elles sont confortables pour endurer les longues heures debout; et elles protègent tout le pied; 

· Vous devez porter un masque respiratoire quand la situation l’exige, particulièrement lorsque vous inhalez des particules fines (ex : gel de silice) ou que vous devez respirer des produits hautement toxiques en dehors de la hotte;

· Vous ne devez jamais mettre des écouteurs ou des bouchons d’oreille lorsque vous travaillez au laboratoire, car vous devez être alerte en tout temps;
· Les visiteurs non initiés à la recherche chimique ne sont pas autorisés à entrer au laboratoire. De préférence, veuillez discuter à l’extérieur, dans les couloirs;

· Les stagiaires, qui ont très peu d’expérience au laboratoire, ne doivent en aucune circonstance travailler seuls. Ils doivent toujours être étroitement supervisés par un étudiant sénior assigné, et ce, tout au long de leur séjour dans le groupe. Si vous êtes en charge d’un tel étudiant et que vous devez vous absenter, il est de votre devoir de lui demander d’arrêter de manipuler ou de trouver un autre responsable pour l’encadrer temporairement.
Prévention des accidents/incendies

La majorité des accidents et des infractions au laboratoire sont le résultat d’une action à la hâte ou d’une distraction quelconque. Si vous travaillez tout le temps dans de telles conditions, vous allez automatiquement gâcher des échantillons, gaspiller du temps et de l’argent, obtenir de piètres résultats, cassez des choses, voire même mettre en danger votre vie et celle des autres au nom de votre négligence. 

· À moins d’avis contraire, prenez pour acquis que tous les solvants organiques sont inflammables, donc soyez toujours attentifs aux sources de feu dans le laboratoire et soyez prêts à agir rapidement en cas d’urgence (ex : ayez à portée de main de la glace sèche ou un bain glacé pour contenir une réaction qui s’emballe; connaissez l’endroit et le mode d’emploi de tous les équipements de sécurité, tels que les extincteurs ou les lave-yeux). En fait, restez toujours concentré à 100% sur le travail que vous effectuez au laboratoire (évitez les distractions); 
· Les cylindres de gaz comprimé (qui peuvent être toxiques, corrosifs, combustibles ou explosifs) doivent être bien ancrés en place et enchaînés à leur support pour éviter leur chute. Aussi, vous devez toujours utiliser le chariot rouge pour les déplacer en prenant soin de mettre le capuchon de sécurité. Si ce chariot a besoin d’être réparé, agissez tout de suite;
· Prenez l’habitude de toujours inspecter la verrerie (particulièrement les adaptateurs des évaporateurs rotatifs) avant de l’utiliser pour détecter une fissure quelconque. Toute marque, même bénigne, sur la surface constitue un point de cassure potentiel qui peut faire éclater le verre d’un coup, surtout quand il est chauffé;
· Si vous n’avez jamais utilisé un réactif potentiellement dangereux ou toxique (ex : diethyl zinc, dimethylzinc, tert-butyllithium, sodium, potassium, organométalliques de bore/aluminium et zinc, reactions d’ozonolyse, etc.) vous devez d’abord lire et comprendre en avance les précautions à prendre ou être entraîné par une autre personne expérimentée au laboratoire. Dans tous les cas, vous ne devez jamais partir votre réaction seul, mais en présence d’un collègue qui pourra intervenir rapidement en cas d’accident. 
· Les produits inflammables volatils doivent être immédiatement rangés dans les armoires prévues à cet effet et ne doivent surtout pas être stockés dans les réfrigérateurs, car ces appareils ne sont pas antidéflagrants et génèrent des étincelles lorsque le système de réfrigération démarre;
· Ne manipulez jamais des composés volatils en dehors de la hotte;
· N’entreposez jamais des réactifs incompatibles au même endroit; 

· Vous devez toujours chauffer vos plaques CCM sous la hotte pour éviter toute accumulation de vapeurs; 

· À moins d’une circonstance exceptionnelle et avec l’approbation du Professeur Charette, il est strictement interdit de manipuler seul au laboratoire entre 23 h et 5 h du matin; 
· Lorsque vous laissez agiter une réaction à reflux toute une nuit, vous devez vous assurez que le débit d’eau dans le réfrigérant est adéquat, que les tuyaux sont branchés de façon sécuritaire et que la température du bain d’huile est constante et stable; 
· Vous devez sécuriser vos montages avec conduites d’eau à l’aide de fil de fer ou de cuivre (ex : réfrigérant, cryostat) pour éviter les inondations. Les attaches en plastique (tie-wrap) ne sont pas adéquates pour cet usage. Inspectez les tuyaux régulièrement et remplacez-les au moindre signe de défaillance;
· Le responsable SST doit prévoir des inspections régulières des laboratoires au moyen d’une liste de contrôle. Si un quelconque problème lié à la sécurité est constaté au cours de la vérification, il faut le corriger dans les plus brefs délais et faire un rapport au Professeur Charette; 

· Ne travaillez jamais au laboratoire avec des facultés affaiblies par l’alcool ou autre drogues ! 
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	Citation ABC: « Si vous n’avez pas le temps de faire les choses correctement et sécuritairement, avec un minimum de réflexion, il vaut mieux vous tenir loin du laboratoire et vous concentrer temporairement sur d’autres tâches de bureau reliée à votre recherche. »


Manutention des équipements

La majorité des équipements scientifiques sont délicats, sensibles et onéreux. Avant d’utiliser n’importe quel équipement appartenant au groupe, il est primordial d’avoir été adéquatement formé par la personne responsable afin de bien comprendre son fonctionnement et ses répercussions sur votre sécurité. Le mauvais usage d’un équipement peut entraîner des blessures, des retards dans l’avancement de votre projet et des coûts de réparation importants. De manière générale, vous devriez toujours faire preuve de prévenance et être raisonnablement économe dans l’exploitation des ressources qui vous sont généreusement fournies dans le cadre de vos études.
· Vous devez toujours inspecter un équipement avant de l’utiliser. Entre autres, assurez-vous de vérifier régulièrement le bon état des cordons électriques et que tous les raccords des appareils sont graissés adéquatement;
· Nettoyez immédiatement tout produit chimique renversé ou en excès sur un équipement (particulièrement sur une surface en verre) avec un chiffon humide, puis essuyez-le;

· Travaillez toujours sous votre hotte pour toute manipulation pouvant dégager de la poussière ou des vapeurs toxiques (ex : réaction, parachèvement, entreposage de phase aqueuse/organique, etc.). Seules les chromatographies peuvent être effectuées sur votre paillasse. Ne laissez jamais la vitre de votre hotte grande ouverte et travaillez toujours le visage derrière la vitre en prenant soin de l’abaissez le plus bas possible. Ne surchargez pas votre hotte pour ne pas bloquer la circulation d’air;

· N’utilisez jamais la rampe à vide sans refroidir le piège dans de l’azote liquide. Ce piège sert à recueillir la plupart des gaz/liquides qui s’évaporent au cours de l’expérience afin d’empêcher des composés organiques ou corrosifs d’endommager la pompe mécanique. Aussi, assurez-vous de prendre toutes les précautions nécessaires pour éviter une explosion résultant de la condensation de l’air qui traverse le piège. En fait, le piège à froid (usage commun) doit être toujours propre, donc vous devez automatiquement le nettoyer (qu’il vous semble bouché ou non) après chaque usage;
· Vous devez enlever le solvant emprisonné dans le piège de l’évaporateur rotatif immédiatement après avoir terminé de concentrer votre produit (particulièrement si le composé est malodorant) ou neutralisé votre réaction, et ce, sans exception, même si la quantité vous semble minime (respect envers les autres, préservation du joint en caoutchouc, meilleur vide); 

· N’essayez jamais d’enlever tout excédent de solvant dans une réaction en chauffant avec un pistolet thermique (ex : distillation, recristallisation, etc.). Cet appareil utilise un élément chauffant électrique (>500 °C) où l’air ambiant passe au travers d’un ventilateur et où les vapeurs peuvent s’enflammer ou exploser facilement. Restreignez son utilisation pour chauffer vos plaques CCM ou un système de distillation fermé, à condition de le faire sous la hotte. Vous ne devriez jamais l’utiliser pour réchauffer vos échantillons à la température ambiante; 

· Vous devez toujours être à deux pour remplir le dewar d’azote liquique : l’un le charge dans l’ascenseur et l’autre le récupère au niveau de nos laboratoires. Vous ne devez jamais prendre l’ascenseur avec le dewar plein en cas de fuite ou de panne d’électricité.  

Entretien du laboratoire et respect d’autrui

Travailler avec des produits chimiques dangereux implique une gestion efficace du laboratoire et un entreposage adéquat. De bonnes pratiques d’entretien exigent une intervention continuelle, et non des actions occasionnelles ou sous le coup de la panique quand vous apprenez que votre superviseur va faire une inspection surprise des laboratoires. Individuellement, vous êtes tenus de garder propre votre hotte, paillasse et fournitures de labo en bon état jusqu’à votre départ. Collectivement, vous devez toujours prendre vos décisions en pensant au bien-être de vos collègues et vous avez la responsabilité partagée de prendre soin de tous les équipements communs (ex : rotavap, rampe à vide, balance, combiflash, pompe, etc.). Un comportement respectueux implique, entre autres, de remplacer ce qui est cassé et de nettoyer toute contamination au fur et à mesure et non de cacher les choses dans un coin ou d’attendre que quelqu’un d’autre le fasse à votre place. 
· En tout temps, gardez propres et secs les surfaces de travail et les planchers. Après chaque utilisation, essuyez votre poste de travail et autres surfaces de laboratoire, particulièrement la céramique pour éviter la formation de taches permanentes. Nettoyez immédiatement tout déversement accidentel et signalez à vos collègues les risques potentiels de glissade;
· Nettoyez régulièrement l’espace et les vitres de votre hotte (éviter les autocollants et les gribouillis au feutre permanent) et faites la vaisselle de votre verrerie régulièrement;

· Veillez à la propreté et à la bonne organisation des aires communes en prenant soin de toujours dégager les passages vers les portes extérieures du laboratoire. Le matériel non utilisé doit être enlevé et le désordre permanent, évité; 

· Tous les espaces d’entreposage et les récipients à l’usage du groupe doivent être étiquetés de manière à ce que leur contenu soit aisément identifié;

· Gardez sur votre paillasse seulement les produits dont vous avez besoin pour le moment. Retirez tout résidu de solvant ou de substances chimiques (incluant vos échantillons personnels) de votre poste de travail ou du sol. Les produits chimiques devraient être rangés dans leur armoire respective immédiatement après les avoir utilisés, surtout ceux qui sont instables (entreposage au réfrigérateur) ou hygroscopiques (entreposage dans la boîte à gants ou le dessicateur); 

· À l’Université de Montréal, le système de gestion des matières dangereuses résiduelles du Pavillon Roger Gaudry comprend une cueillette hebdomadaire le mardi matin. Prenez soin d’appliquer à la lettre la procédure PA-305 (disponible sur le site de la DPS-SST) sur la façon de séparer, d’emballer et d’étiqueter vos déchets chimiques (voir document à la fin); 

· Les tables de pesée doivent être gardées propres en tout temps : vous devez nettoyer sans délai tout déversement ou souillure pour éviter une contamination quelconque; 

· Si vous évaporez une substance toxique (ex : HMPA) ou qui émane une odeur désagréable (ex : DMS, pyridine), veuillez utiliser le rotavap sous la hotte (labo B) par égard pour vos collègues;
· Si une expérience doit être laissée sans surveillance, veuillez placer un mot à côté de votre montage en indiquant les produits chimiques en jeu et les risques potentiels ainsi que votre nom et un numéro où vous joindre en cas de besoin; 

· Vous devez rincer régulièrement les drains des avec de l’eau pour éviter le dégagement d’odeurs chimiques au laboratoire; 

· La musique, même si elle peut être source de distraction, est permise au laboratoire tant que vous vous limitez à l’utilisation de votre ordinateur personnel et que le son n’est pas au maximum. Cependant, cette pratique doit faire l’unanimité entre vos collègues et, dès que quelqu’un exige le silence pour lire un article, discuter de chimie, ou entreprendre une manipulation délicate, vous devez immédiatement respecter son souhait;
· La technologie moderne devrait être utilisée à bon escient pour la science. En d’autres mots, n’hésitez pas à prendre des photos ou des vidéos de vos réactions ou de vos montages, mais laissez de côté toutes les applications qui assomment le cerveau pendant les heures régulières de travail (Google, Twitter, Instagram, Facebook, Skype, Netflix, etc.).
Hygiène personnelle 

· Afin de ne pas contaminer les téléphones, les claviers d’ordinateurs ou les poignées de porte avec des gants souillés, retirez toujours vos gants après utilisation;
· Lavez-vous soigneusement les mains chaque fois que vous quittez le laboratoire pour éviter de contaminer les espaces extérieurs;

· Ne goûtez jamais une substance chimique (généralement toxique). De même, ne pipetez jamais les solutions avec la bouche;

· Si vous devez sentir un produit chimique, tenez le récipient près du nez et envoyez de la main les vapeurs vers vos narines (il ne faut jamais inhaler directement);

· En raison du risque de contamination, aucune nourriture ou boisson n’est autorisée au laboratoire car des produits chimiques y sont manipulés et entreposés. De même, ne laissez jamais quelque chose à manger dans un réfrigérateur dédié aux produits chimiques;

· N’utilisez jamais des fournitures de laboratoire (ex : verrerie ou ustensiles) pour manipuler la nourriture que vous ingérez; en fait, évitez en tout temps de manger au laboratoire et installez-vous plutôt dans notre salle de réunion/cantine.

 Procédure pour la gestion des déchets chimiques
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GESTION DES MATIERES RESIDUELLES
DE NATURE CHIMIQUE EN LABORATOIRES

ACCOMPLIE PAR

+ Toute personne qui génére des déchets de nature chimique.
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+ La procédure de colleca et délimination des matiéres dangereuses résiducles
o nature chimique [SST-PR4-GHM) est disponible auprés des conseilers en
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2. Solutions aqueuses - Solutions 
photographiques  
 et radiologiques 
- Solutions 
aqueuses  
 contenant des 
contaminants    
 organiques et 
inorganiques 
- Solutions de 
formaldéhyde 
 
 



 Verser dans les bidons jaunes de PEHD de 10L.  



Quand le bidon est plein, le déposer dans une armoire 
sécuritaire pour produits inflammables. 



 Compléter l’étiquette blanche « mélange de solvants 
usés », remplir tous les champs et l’apposer sur le bidon 
sans masquer les étiquettes de transport en forme de 
losange (bidons ramassés selon un horaire connu ou 
sur demande). 



3. Solvants usés 
halogénés 



Ex. : Chloroforme, 
dichlorométhane, 
chlorure de 
méthylène,… 



 Verser dans les bidons bleus de PEHD de 10L.  Quand 



le bidon est plein, le déposer dans une armoire 
sécuritaire pour produits inflammables. 



 Compléter l’étiquette jaune « mélange de solvants usés 
halogénés », remplir tous les champs et l’apposer sur le 
bidon sans masquer les étiquettes de transport en forme 
de losange (bidons ramassés selon un horaire connu ou 
sur demande). 



4. Produits de 
laboratoire 



Produits périmés, 
produits désuets, 
échantillons de 
laboratoire 



 Lister les produits à éliminer, faire parvenir la liste à la 
DPS-SST (SST@umontreal.ca). 



 Emballer les produits dans des boîtes bien identifiées 
avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



5. Huiles usées Huiles usées  Verser dans les bidons jaunes de PEHD de 10L.  



Quand le bidon est plein, le déposer dans une armoire 
sécuritaire pour produits inflammables. 



 Compléter l’étiquette blanche « huiles usées », remplir 
tous les champs et l’apposer sur le bidon sans masquer 
l’étiquette de transport en forme de losange (bidons 
ramassés selon un horaire connu ou sur demande). 



6. Mélanges 
réactionnels avec 
métaux 



Ex. Solutions 
acides avec du Ni, 
Cd, Ag, Fe, etc. 



 Verser dans des contenants de 4L en PEHD. 
 Identifier avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



7. Solutions acides et 
basiques 



Éviter de mélanger les acides et les bases. 



Risque de dégagement de chaleur et de réaction violente. 



Solutions diluées 



(  0,1N) 



 Neutraliser et jeter à l’égout. 



Solutions 



concentrées  



(  0,1N) 



 Verser dans les bidons blancs de PEHD de 10L. 



 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 



acides » ou bleue « solutions basiques »), remplir tous 



les champs et l’apposer sur le bidon sans masquer 



l’étiquette de transport en forme de losange. 



HF, HClO4, et 



HNO3 



 Récupérer toutes les solutions dans des bidons blancs 



distincts, ne pas mélanger ces acides entre eux ou 



avec d’autres acides. 



 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 



acides »), remplir tous les champs et l’apposer sur le 



bidon sans masquer l’étiquette de transport en forme de 



losange. 



Solutions de 



Chromerge 



 Récupérer toutes les solutions dans des bidons blancs. 



 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 



acides »), remplir tous les champs et l’apposer sur le 



bidon sans masquer l’étiquette de transport en forme de 



losange. 



8. Réactifs spéciaux Ex. : Butyllithium, 
LiAlH4,         
Grignard, etc. 



 Désactiver, apposer une étiquette "DÉSACTIVÉ". 



 Suivre les étapes pour « produits de laboratoire ». 
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2. Solutions aqueuses 

- Solutions 

photographiques  

 et radiologiques 

- Solutions 

aqueuses  

 contenant des 

contaminants    

 organiques et 

inorganiques 

- Solutions de 

formaldéhyde 

 

 

 Verser dans les bidons jaunes de PEHD de 10L.  

Quand le bidon est plein, le déposer dans une armoire 

sécuritaire pour produits inflammables. 

 Compléter l’étiquette blanche « mélange de solvants 

usés », remplir tous les champs et l’apposer sur le bidon 

sans masquer les étiquettes de transport en forme de 

losange (bidons ramassés selon un horaire connu ou 

sur demande). 

3. Solvants usés 

halogénés 

Ex. : Chloroforme, 

dichlorométhane, 

chlorure de 

méthylène,… 

 Verser dans les bidons bleus de PEHD de 10L.  Quand 

le bidon est plein, le déposer dans une armoire 

sécuritaire pour produits inflammables. 

 Compléter l’étiquette jaune « mélange de solvants usés 

halogénés », remplir tous les champs et l’apposer sur le 

bidon sans masquer les étiquettes de transport en forme 

de losange (bidons ramassés selon un horaire connu ou 

sur demande). 

4. Produits de 

laboratoire 

Produits périmés, 

produits désuets, 

échantillons de 

laboratoire 

 Lister les produits à éliminer, faire parvenir la liste à la 

DPS-SST (SST@umontreal.ca). 

 Emballer les produits dans des boîtes bien identifiées 

avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

5. Huiles usées 

Huiles usées 

 Verser dans les bidons jaunes de PEHD de 10L.  

Quand le bidon est plein, le déposer dans une armoire 

sécuritaire pour produits inflammables. 

 Compléter l’étiquette blanche « huiles usées », remplir 

tous les champs et l’apposer sur le bidon sans masquer 

l’étiquette de transport en forme de losange (bidons 

ramassés selon un horaire connu ou sur demande). 

6. Mélanges 

réactionnels avec 

métaux 

Ex. Solutions 

acides avec du Ni, 

Cd, Ag, Fe, etc. 

 Verser dans des contenants de 4L en PEHD. 

 Identifier avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

7. Solutions acides et 

basiques 

Éviter de mélanger les acides et les bases. 

Risque de dégagement de chaleur et de réaction violente. 

Solutions diluées 

( 0,1N) 

 Neutraliser et jeter à l’égout. 

Solutions 

concentrées  

( 0,1N) 

 Verser dans les bidons blancs de PEHD de 10L. 

 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 

acides » ou bleue « solutions basiques »), remplir tous 

les champs et l’apposer sur le bidon sans masquer 

l’étiquette de transport en forme de losange. 

HF, HClO

4

, et 

HNO

3

 

 Récupérer toutes les solutions dans des bidons blancs 

distincts, ne pas mélanger ces acides entre eux ou 

avec d’autres acides. 

 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 

acides »), remplir tous les champs et l’apposer sur le 

bidon sans masquer l’étiquette de transport en forme de 

losange. 

Solutions de 

Chromerge 

 Récupérer toutes les solutions dans des bidons blancs. 

 Compléter l’étiquette appropriée (rose « solutions 

acides »), remplir tous les champs et l’apposer sur le 

bidon sans masquer l’étiquette de transport en forme de 

losange. 

8. Réactifs spéciaux 

Ex. : Butyllithium, 

LiAlH

4

,         

Grignard, etc. 

 Désactiver, apposer une étiquette "DÉSACTIVÉ". 

 Suivre les étapes pour « produits de laboratoire ». 
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9. Cylindres de gaz 
comprimé 



Grande taille  Contacter avec la Réception des marchandises au 1064 
pour une collecte. 



Petite taille (lecture 
bottle) 



 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 



10. Gel de silice usé   Accumuler dans un contenant identifié « gel de silice », 
max. 30L. 



 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 



11. Déchets hautement 
toxiques 



Ex. : Tétroxyde 
d’osmium, KCN, 
etc. 



 Accumuler dans un contenant fermé et bien identifié 
avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



 Séparer les solides des liquides, utiliser deux contenants 
différents. 



 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 



12. Piquants et 
tranchants 



Pipettes pasteur, 
aiguilles, lames, 
etc. 



 Déposer dans des contenants de 4L en PEHD. 
 Lorsque pleins, les jeter aux rebuts domestiques. 



13. Milieu de culture 
neutralisé à l’eau de 
Javel 



Solutions  Jeter directement à l’évier peu importe le pourcentage 



(%) d’hypochlorite. 



14. Bromure d’éthidium 
(BrET) 



Solutions  Récupérer les solutions de BrET dans les solvants usés 
halogénés (Voir point # 3). 



Gels de BrET  Déposer les gels de BrET dans un contenant de 4 L en 
PEHD bien identifié avec l’étiquette jaune « résidus 
chimiques ». 



 Il est aussi possible de les déposer dans un sac en 
plastique opaque, solide et doublé, identifié avec 
l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



15. Phénol/Chloroforme Solutions  Récupérer les solutions dans les solvants usés 
halogénés (Voir point # 3). 



16. Tetroxyde d’osmiun 
(OsO4)  +  
β-mercaptoéthanol 



Solutions  Récupérer dans un contenant de 1 ou 4 L en PEHD bien 
identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



17. BrET + OsO4 + 
Phénol/Chloroforme 
+ β-mercaptoéthanol 



Déchets solides 
perforants 
(embouts de 
pipettes, burettes, 
eppendorfs, etc.) 



 Déposer dans un contenant de 1 ou 4 L en PEHD bien 
identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



Déchets solides 
non perforants 
(papiers, gants, 
etc.) 



 Déposer dans un sac en plastique opaque et solide, 
identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 



18. Gels d’acrylamide 
non contaminés 



Solutions et gels  Jeter directement à l’évier et aux rebuts domestiques. 



19. Antinéoplasiques et 
autres produits 
toxiques 



Ex. : Taxol  Communiquer avec la DPS-SST au poste # 4000 afin 
d’établir une procédure de gestion des déchets. 



20. Contenants vides Contenants 
métalliques vides 
 



 Éliminer le bouchon, laisser les résidus s’évaporer 24 
heures dans un local ventilé ou dans une hotte. 



 Invalider l’étiquette en y inscrivant un X au crayon feutre. 
 Déposer aux ordures ménagères. 



Contenants vides 
(plastique et verre) 



 Rincer les contenants vides et jeter le bouchon. 
 Verser les eaux de lavage dans les bidons de 



récupération.  Enlever, détruire ou rayer l’étiquette. 
 Déposer aux ordures ménagères. 



21. Verre brisé Verre brisé non 
contaminé, 
(absence de 
matières 
dangereuses) 



 Accumuler dans une boîte de carton identifiée « verre 
brisé ». 



 Lorsque 30 lbs maximum de verre sont accumulées, 



sceller la boîte, identifier le local et déposer aux ordures 
ménagères. 
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9. Cylindres de gaz 

comprimé 

Grande taille  Contacter avec la Réception des marchandises au 1064 

pour une collecte. 

Petite taille (lecture 

bottle) 

 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 

10. Gel de silice usé 

   Accumuler dans un contenant identifié « gel de silice », 

max. 30L. 

 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 

11. Déchets hautement 

toxiques 

Ex. : Tétroxyde 

d’osmium, KCN, 

etc. 

 Accumuler dans un contenant fermé et bien identifié 

avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

 Séparer les solides des liquides, utiliser deux contenants 

différents. 

 Contacter la DPS-SST pour une collecte. 

12. Piquants et 

tranchants 

Pipettes pasteur, 

aiguilles, lames, 

etc. 

 Déposer dans des contenants de 4L en PEHD. 

 Lorsque pleins, les jeter aux rebuts domestiques. 

13. Milieu de culture 

neutralisé à l’eau de 

Javel 

Solutions 

 Jeter directement à l’évier peu importe le pourcentage 

(%) d’hypochlorite. 

14. Bromure d’éthidium 

(BrET) 

Solutions  Récupérer les solutions de BrET dans les solvants usés 

halogénés (Voir point # 3). 

Gels de BrET  Déposer les gels de BrET dans un contenant de 4 L en 

PEHD bien identifié avec l’étiquette jaune « résidus 

chimiques ». 

 Il est aussi possible de les déposer dans un sac en 

plastique opaque, solide et doublé, identifié avec 

l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

15. Phénol/Chloroforme 

Solutions  Récupérer les solutions dans les solvants usés 

halogénés (Voir point # 3). 

16. Tetroxyde d’osmiun 

(OsO

4

)  +  

β-mercaptoéthanol 

Solutions  Récupérer dans un contenant de 1 ou 4 L en PEHD bien 

identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

17. BrET + OsO

4

 + 

Phénol/Chloroforme 

+ β-mercaptoéthanol 

Déchets solides 

perforants 

(embouts de 

pipettes, burettes, 

eppendorfs, etc.) 

 Déposer dans un contenant de 1 ou 4 L en PEHD bien 

identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

Déchets solides 

non perforants 

(papiers, gants, 

etc.) 

 Déposer dans un sac en plastique opaque et solide, 

identifié avec l’étiquette jaune « résidus chimiques ». 

18. Gels d’acrylamide 

non contaminés 

Solutions et gels  Jeter directement à l’évier et aux rebuts domestiques. 

19. Antinéoplasiques et 

autres produits 

toxiques 

Ex. : Taxol  Communiquer avec la DPS-SST au poste # 4000 afin 

d’établir une procédure de gestion des déchets. 

20. Contenants vides 

Contenants 

métalliques vides 

 

 Éliminer le bouchon, laisser les résidus s’évaporer 24 

heures dans un local ventilé ou dans une hotte. 

 Invalider l’étiquette en y inscrivant un X au crayon feutre. 

 Déposer aux ordures ménagères. 

Contenants vides 

(plastique et verre) 

 Rincer les contenants vides et jeter le bouchon. 

 Verser les eaux de lavage dans les bidons de 

récupération.  Enlever, détruire ou rayer l’étiquette. 

 Déposer aux ordures ménagères. 

21. Verre brisé 

Verre brisé non 

contaminé, 

(absence de 

matières 

dangereuses) 

 Accumuler dans une boîte de carton identifiée « verre 

brisé ». 

 Lorsque 30 lbs maximum de verre sont accumulées, 

sceller la boîte, identifier le local et déposer aux ordures 

ménagères. 

 


